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Russell WILKINS*: L'INÉGALITÉ SOCIALE FACE À LA MORTALITÉ Â MONTREAL, 
1975-1977 
(Communication présentée au 48e congrès de 1'ACFAS, 
section de démographie, mai 1980) 
RÉSUMÉ 
Nous avons examiné la mortalité par lieu de résidence dans la 
région de Montréal durant la période 1975-1977. Selon nos résultats, 
l'écart en espérance de vie entre les quartiers aisés de proche banlieue 
et les quartiers pauvres du centre, se chiffre S plus de neuf ans (moyenne 
des deux sexes à la naissance). Par rapport aux cinq grandes zones de ré-
sidence que nous avons établies pour fins d'analyse, on remarque que la 
courbe des espérances de vie suit très fidèlement la courbe des revenus, 
de scolarité et de professions, tous les trois étant nos meilleurs indices 
de la classe sociale des résidents. En même temps, on constate une varia-
tion géographique de la mortalité en zones concentriques autour du centre, 
correspondant à la disposition spatiale des classes sociales à Montréal. 
L'étude examine aussi la mortalité infantile, la surmortalité masculine, 
les probabilités de survie et l'espérance de vie à 55 ans, de même que les 
conséquences de l'ensemble de ces disparités sociales de mortalité sur la 
structure des populations stationnaires. 
* Institut de Recherches Politiques, 2149, rue Mackay, Montréal, Québec 
H3G 2J2, téléphone (514) 879-8533. 
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LA MORTALITÉ À MONTRÉAL, 1 9 7 5 - 1 9 7 7 
Par Russell WILKINS* 
Communication présentée au 48^ congrès de TACFAS5 
section de démographie, mai 1980 
L'In&gaJUXÊ àdvayit la mont [&>tl 
la {flhmi d1injuàtLCd la pluu> gtiav& 
qux puÂAAZ 6zvVi pcvtmi l<&> humaine. 
- P/lQAAOt [1971) 
La question des inégal i tés sociales face à la mor ta l i té a déjà 
f a i t l ' o b j e t de plusieurs études à Montréal. Ames (1897) a déc r i t l a mor-
* I n s t i t u t de Recherches Po l i t i ques , 2149, rue Mackay, Montréal, Québec, 
H3G 2J2, téléphone (514) 879-8533. 
Cette étude f a i t pa r t ie du programme de maîtr ise de l 'auteur à l ' I n s t i 
t u t d'Urbanisme de l 'Un ive rs i té de Montréal, a insi que ses travaux de 
recherches sur les tendances sociales à l ' I n s t i t u t de Recherches Po l i -
t iques. 
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tali té générale dans les quartiers ouvriers et bourgeois vers 1895; Copp 
(1974) a fait le résumé des études de mortalité menées dans la ville entre 
1897 et 1928; Henripin (1961) a étudié les disparités de la mortalité in-
fantile durant les années 1950-1954; Loslier (1976) a dressé la carte de 
la distribution géographique des taux de mortalité par grand groupe 
d'âges, par sexe, et par cause de décès dans la période 1970-1972; Semia-
tycki (1976) a comparé diverses statistiques sanitaires pour deux quar-
tiers aux extrêmes de la hiérarchie sociale urbaine; WiIkins (1979) a cal-
culé des tables de mortalité pour les onze arrondissements de planifica-
tion en 1976. 
Toutes ces études ont en commun l'utilisation de petites unités 
géographiques comme indicateur indirect du statut social des décèdes, puis-
que les données portant sur le revenu, la scolarité, ou la profession ne 
paraissent pas (ou sont presque inutilisables) sur les certificats de dé-
cès au Québec. 
Par rapport â notre document de travail publié en 1979, la pré-
sente étude fait l'analyse d'une période trois fois plus longue, y ajoute 
des données relatives S 12 villes de proche banlieue, prend comme point 
de départ un découpage spatial socialement plus homogène, et soumet les 
résultats à des tests statistiques permettant d'évaluer la marge d'erreur 
des indices calculés. 
Les données de base 
Comme données de base, nous avons d'une part les populations 
par âge, sexe, et secteur de recensement. D'autre part, nous avons les 
décès par âge, sexe, et secteur de recensement pour les résidents de la 
ville de Montréal, ou par age, sexe, et municipalité pour les résidents 
des villes de banlieue. Les données de population proviennent du recense-
ment de 1976 (microfiches Statistique Canada, non publiées); celles des 
décès, des bandes de données démographiques de la ville de Montréal. 
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A cause des correct ions apportées par la v i l l e de Montréal 
quant à la c l a s s i f i c a t i o n des décès par mun ic ipa l i té , les données prove-
nant de la v i l l e sont plus exactes que cel les (non corrigées) publiées 
par S ta t i s t ique Canada dans les catalogues de l ' é t a t c i v i l selon la loca-
l i t é . Ces dernières, en sous-estimant ( jusqu'à 15%) les décès des per-
sonnes résidant à l ' e x té r i eu r de la v i l l e de Montréal, en même temps 
qu 'e l les surestimaient (par 3%) ceux des personnes résidant dans l a v i l l e , 
auraient gonflé l ' é c a r t apparent en espérance de vie entre la v i l l e et sa 
banlieue. En employant les données corr igées, nous avons éliminé ce type 
d 'e r reur . L'annexe "A" d é c r i t en dé ta i l les di f férences entre les deux 
sources. 
Pour chaque secteur de recensement de l ' a i r e d 'étude, les pu-
b l i ca t ions des recensements de 1971 et 1976 ont fourni bon nombre d'autres 
données soc ia les , comme la langue d'usage, le revenu, la sco la r i té et la 
profession des habitants (S ta t is t ique Canada, 1978a, 1974, 1973). 
L 'a i re d'étude et son découpage en cinq zones 
Nos analyses portent sur 13 municipal i tés du centre de l ' î l e 
de Montréal: Montréal, Verdun, LaSaIIe, St-Laurent, Montréal-Nord, Anjou, 
St-Léonard, Westmount, Outremont, Mont-Royal, Côte-St-Luc, Hampstead et 
Montréal-Ouest. Au moment du recensement de 1976, cet te région ava i t une 
population de 1,6 m i l l i on d 'hab i tan ts . Dans la période 1975-1977, 41 000 
résidents de cet te région sont décédés. 
Comme point de départ, nous avons voulu é t a b l i r un maximum de 
quatre ou cinq grandes zones de résidence, chacune contenant suffisamment 
de population pour permettre l 'analyse par âge et par sexe de leurs tables 
de mor ta l i t é . Pour ce f a i r e , nous avons procédé par le regroupement d ' u n i -
tés t e r r i t o r i a l e s plus pe t i t es , en l 'occurrence les quart iers de p l a n i f i -
cation de la v i l l e de Montréal e t les municipal i tés de banl ieue, unités 
qui sont p l u tô t homogènes du point de vue socio-économique. En regroupant 
les quar t iers e t munic ipal i tés selon leur niveau d'espérance de vie (moyen-
ne des deux sexes à la naissance), nous sommes arr ivés S un découpage de 
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la région en cinq zones, â l ' i n t é r i e u r desquelles l e niveau de la morta^ 
l i t ê é t a i t semblable. De p lus, l'examen des données sociales démontre 
que cps zones sont aussi relativement homogènes quant aux indices de re-
venu, de sco la r i té et de profession, quoiqu'e l les le soient beaucoup moins 
par rapport à la langue d'usage. Pour la d é f i n i t i o n des zones en termes 
de quart iers de p l an i f i ca t i on et de munic ipa l i tés , vo i r l'annexe "B" . 
Les pr inc ipales données sociales pour chacune des cinq zones 
sont résumées dans l e tableau 1 . En comparant les zones 4 et 5 â la zone 
1 , nous constatons que la population des zones 4 et 5 cont ient deux fo i s 
plus de fami l les monoparentales, t r o i s f o i s plus de francophones, e t d ix 
f o i s plus de personnes peu i n s t r u i t e s . Ces mêmes zones ne disposent que 
du t i e r s du revenu moyen de la population de la zone 1 , du quart de la 
main-d'oeuvre de la catégorie "profess ionnel" , e t du septième des person-
nes ayant f a i t des études un i ve rs i t a i res . Quoiqu' i l s o i t bien connu que 
le marché fonc ier entraîne la ségrégation spat ia le des classes, le degré 
d ' i néga l i t é observée entre les zones reste surprenant. La hiérarchie des 
zones t e l l e qu 'é tab l ie par rapport à la mor ta l i té r e f l è t e bien la h iérar-
chie sociale des classes dans la v i l l e . 
Les calculs 
Après avoir é tab l i les cinq zones, nous avons calculé des t a -
bles de mor ta l i té abrégées pour chacune de ces zones, par sexe, en suivant 
la méthode de Chiang (1968). Notons cependant que pour le premier groupe 
d'âges ( les moins d'un an), nous avons supposé que le taux de mor ta l i té e t 
le quot ient de mor ta l i té se confondaient. Notons aussi que le taux de mor-
t a l i t é i n f a n t i l e calculé i c i est basé sur la population recensée p lu tô t 
que sur le nombre de naissances. Pour le groupe d'âges ouvert ( les 85 
ans e t p lus ) , l'espérance de vie est égale â l ' inverçe du taux de mor ta l i -
té à ces âges dans chaque zone. 
Finalement, a f i n de déterminer les marges d 'erreur et les i n -
te rva l les de confiance quant aux moyennes calculées e t quant à la d i f f ë -
Tableau 1 
Quelques données sociales, par zone de résidence, Montréal, 1971* ou 1976** 
Zone 
1 Boucle d'Or 




4 et 5 Basse Vi l le 






















































































































a Calculs fa i ts pour les parties à l ' in tér ieur de la v i l l e de Montréal seulement. 
Source: Compilations à par t i r de Statistique Canada, n° 95-811 (1978a), 95-734 (1974), 95-704 (1973) au 
catalogue. , 
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rence entre ces moyennes, nous avons effectué quelques tests s ta t is t iques 
en suivant la méthode de Chiang (1968). Les résu l ta ts de ces tests sont 
présentés dans l'annexe "C". 
Les résul ta ts 
D'après les cartes 1 e t 2, on constate une var ia t ion géogra-
phique de la mor ta l i té en zones concentriques autour du centre, correspon-
dant à la d i s t r i b u t i o n spat ia le des classes sociales à Montréal. Au nord 
de la rue Sherbrooke, on remarque aussi d'importantes dif férences entre 
l ' e s t et l ' oues t . (Sur la carte 2, les valeurs données aux deux extrémi-
tés de l ' î l e ne servent qu'à f a c i l i t e r la lecture de la carte en complé-
tant l e p r o f i l de l ' î l e . ) 
Dans les graphique 1 et tableau 2, on v o i t que l'espérance de 
vie moyenne des deux sexes dans la zone 5 n ' a t t e i n t pas 65 ans, tandis 
qu 'e l l e a r r i ve plus près de 70 ans dans la zone 4. Néanmoins, puisque 
la population de la zone 5 est peu nombreuse e t en décroissance rapide, 
nous parlerons souvent du regroupement des deux zones en une uni té géogra-
phique qu'on appellera la Basse-Vi l le. L'espérance de vie moyenne de ces 
deux zones prises ensemble est de 68 ans, c 'es t -à -d i re cinq années de 
moins que la moyenne montréalaise. 
Dans la zone 3, au m i l i eu , l'espérance de vie est légèrement 
in fé r ieure à ce l le de la moyenne, tandis qu 'e l l e est de deux ans au-dessus 
de la moyenne dans la zone 2, à l 'ouest e t au nord. 
Dans la zone 1 , l a Boucle d 'Or, l'espérance de vie surpasse la 
moyenne montréalaise par presque quatre ans. 
L 'écart en espérance de v ie entre la Boucle d'Or e t le Centre-
Sud (zone 5) est donc de 13 ans; entre la Boucle d'Or et la Basse-Vil le 
(zones 4 e t 5 ) , la d i f férence est de neuf ans. Aussi grandes qu 'e l les 






Espérance de vie â la naissance par zone, Montreal, 1975-1977 
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Tableau 2 
Espérance de vie à la naissance, par sexe et par zone de résidence, 
__r Montréal, 1975-1977 
Zone 
1 Boucle d'Or 




4 et 5 Basse-Ville 


































Note a: Moyenne hommes-femmes. 
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A Chicago en 1960, l ' é c a r t en espérance de vie entre zones 
socio-économiquement for tes et fa ib les é t a i t de hu i t ans chez les blancs 
(moyenne des deux sexes à la naissance) (Kitagawa et Hauser, 1973, t a -
bleau 4 . 8 ) . Plus récemment en France, on a trouvé qu'à l 'âge de 35 ans, 
l 'espérance de vie des professeurs devance de hu i t ans ce l le des ou-
v r ie rs non-qual i f iés (INSEE, 1974). Les valeurs indiquées dans les t a -
bles de mor ta l i té par zone à Montréal vont dans le même sens. A l 'âge 
de 35 ans, les hommes de la Boucle d'Or peuvent espérer v ivre 9,5 années 
plus longtemps que les hommes du même âge dans la Basse-Vi l le. Pour les 
deux sexes ensemble, cet écart est de hu i t ans. 
Af in de mettre en r e l i e f les ch i f f res sur l 'espérance de v i e , 
nous présentons quelques données comparatives dans le tableau 3. Les 
résidents des quart iers favorisés jouissent d'une espérance de vie supé-
r ieure à ce l le des pays Scandinaves où l'espérance de v ie moyenne est 
la plus élevée au monde. Par contre, l 'espérance de vie dans les quar-
t i e r s défavorisés descend au niveau de ce l le des pays en voie de dévelop-
pement, niveau qu 'a t t e i gna i t le Canada i l y a 30 ans. 
Dans les cinq zones que nous avons étudiées au centre de l ' î l e 
de Montréal, la mor ta l i té des hommes dépasse ce l le des femmes. Néan-
moins, dans les quar t iers défavorisés du centre, la surmorta l i té mascu-
l i ne est beaucoup plus prononcée que dans les quart iers aisés de proche 
banlieue . Le tableau 4 résume ces d i f férences. Dans les deux zones de 
la Basse-Vi l le , les femmes v iven t , en moyenne, neuf ans de plus que les 
hommes, tandis que dans la Boucle d'Or, cette di f férence n'est que de 5,5 
années. 
A long terme la surmorta l i té masculine plus prononcée des zones 
au bas de l ' éche l l e aura i t tendance à diminuer l e poids des hommes et aug-
menter celui des femmes dans la population de ces zones. Le tableau 5 
indique l 'ampleur de ces e f fe ts dans des populations s ta t ionna i res , c ' es t -
à-dire dans des populations sans migration nette et où mor ta l i té et fécon-
d i t é sont équi l ibrées de façon à ce que la croissance s o i t nu l l e . 
Tableau 3 
Comparaison de l'espérance de vie dans les zones de Montréal en 1376, -^ 



















Zone de Montréal, 1976 
Boucle d'Or (zone 1) 
— 
Nord e t Ouest (zone 2) 
Centre-î le (zones 1 à 5) 
Mi l ieu (zone 3) 
- -
- -
Péri-Sud ,(zone 4) 
- -

























Autres paysa, vers 1975 | 
~ 
Suède, Norvège, Islande 
Japon, Pays-Bas, Danemark 
Etats-Unis, France, Canada, Suisse, Israel 
I t a l i e , Royaume-Uni, Espagne, Allemagne de l ' E s t , Austra-
l i e , Grèce, Hong Kong, Porto Rico, Nouvelle-Zélande 
Allemagne de l 'Ouest , Pologne, Belgique, Bulgar ie, 
Autr iche, Finlande, I r lande, Singapour, Chypre 
Roumanie, Tafwan, Tchécoslovaquie, Cuba, F i d j i , Luxem-
bourg, Malte 
U.R.S.S., Hongrie, Portugal, Uruguay, Koweit, Barbade 
Argentine, Yougoslavie, Sri Lanka, Malais ie, Albanie, 
Costa Rica, Jamaique, Guyana 
— 
Panama, T r i n i t é e t Tobago, Surinam, Bahamas J 
Chine, Mexique, Corée du Sud, Venezuela, Guadeloupe, 
Mart inique, Seychelles 
Liban 
C h i l i , I l e Maurice, Réunion, Bahrein, Samoa, Grenade 
Paraguay, An t i l l es 
B r é s i l , Thaïlande, Colombie, Corée du Nord, Mongolie 
a: On ne peut pas, à vrai d i re, comparer des pays avec des quartiers, puisque dans le premier cas, la popula-
tion comprend toutes les couches sociales, mais dans le second seulement une ou quelques strates de la po-
pulation totale. Néanmoins, les chiffres nationaux peuvent servir de point de repère. 
b: Projection simple. 
Sources: Pour Montréal, tables de mortalité par zone calculées par Wilkins (1980); pour le Canada, Statis-
tique Canada (1979, 1978b); pour les autres pays, Population Reference Bureau (1978). 
171 
Tableau 4 
Surmortal i té masculine» par zone de résidence, Montréal, 1975-1977 
(avantage aux femmes en années d'espérance de v ie à Ta naissance) 
Zone 
1 Boucle d'Or 
2 Nord et Ouest 
3 Mi l ieu 
4 Péri-Sud 
5 Centre-Sud 
4 e t 5 Basse-Vi l le 









Rapport de mascul ini té dans la population observée et dans la population 
s ta t i onna i re a , par zone de résidence, Montréal, 1975-1977 
Zone 
1 Boucle d'Or 
2 Nord e t Ouest 
3 Mi l ieu 
4 Péri-Sud 
5 Centre-Sud 
4 e t 5 Basse-Vil le 

















a: En fa i san t l 'hypothèse que les taux de fécondité e t de mor ta l i té sont 
équ i l i b rés , de façon à ce que la croissance s o i t nu l l e . 
b: Population formée par la réunion des colonnes 11L" des deux tables de 
mor ta l i té par sexe. 
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Quant à la mor ta l i té i n f a n t i l e , les d ispar i tés sociales sont 
aujourd fhui beaucoup moins prononcées que par l e passé. Au l i e u d'une 
hiérarchie des taux suivant, en ordre inverse, la hiérarchie sociale des 
quar t ie rs , nous avons constaté deux grandes catégories seulement: d'un 
côté, les §5% de la v i l l e comprenant toutes les zones, sauf cel les de la 
Basse-Vi l le , qui a f f i chent une mor ta l i té i n f a n t i l e d'environ 12%o ou 13%0; 
e t de l ' au t re côté, la Basse-Vi l ie , où la mor ta l i té i n f a n t i l e demeure 
quelque 50% plus élevée qu 'a i l l eu rs â Montréal. Les taux par zone e t les 
résu l ta ts des tests s ta t i s t iques sont présentés dans le tableau 6. 
Tableau 6 
Taux de mor ta l i té i n f a n t i l e ^ , e t er rçur- type b de ces taux, 
par zone de résidence, Montréal, 1975-1977 
Zone 
1 Boucle d'Or 




4 et 5 Basse-Ville 
, .
 1 I , L l . . . . . . . . , 

















Note: a. I l s ' a g i t i c i des taux basés sur la population recensée et non 
sur le nombre de naissances. 
b. La di f férence entre le taux de la zone 3 (Mi l ieu) e t celu i des 
zones 4 et 5 (Basse-Vil le) est s i g n i f i c a t i v e à 95%. La d i f f é -
rence entre les zones 4 (Péri-Sud) et 5 (Centre-Sud) est s i gn i -
f i c a t i v e à 90%, Dans tous les autres cas, la di f férence entre 
quar t iers avoisinants sur l ' éche l le sociale n'est s i g n i f i c a -
t i ve qu'en-dessous de 90%. 
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Graphique 2: 




TAUX DE MORTALITE DES FEMMES, PAR AGE, PAR ZONE DE RESIDENCE, 
MONTREAL, 1975-1977 
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L'espérance de vie à la naissance résume le niveau de la mor-
t a l i t é tou t au long de la v ie . Dans les graphiques 2 et 3, la hiérarchie 
des taux de mor ta l i té par age et par sexe s u i t t rès f idèlement la h iérar -
chie des zones en termes d'espérance de v i e , sauf peut-être chez les j eu -
nes de 1-25 ans et chez les personnes âgées de 80 ans e t p lus. 
En guise de résumé des deux graphiques précédents, le graphique 
4 met en évidence les di f férences de mor ta l i té par âge et sexe entre les 
deux zones aux extrêmes de la h iérarchie sociale urbaine. Pour l a major i -
té des groupes d'âges, la mor ta l i té des hommes de la zone 1 est in fé r ieure 
à ce l le des femmes de la zone 5. 
En ce qui concerne la p robab i l i té de survie e t l'espérance de 
vie à 65 ans, les inégal i tés sociales sont encore frappantes. D'après le 
tableau 7, les hommes de Montréal ont en moyenne deux chances sur t r o i s 
de v iv re jusqu'à 65 ans. Un résident de la Boucle d'Or a quatre chances 
sur cinq de v iv re jusqu'à cet âge, alors qu'un habitant de la Basse-Vil le 
n'a qu'une chance sur deux d 'a t te indre cet age. Deuxième constatat ion: 
une fo i s f ranchi l 'âge de la r e t r a i t e , les hommes montréalais one en 
moyenne encore 13 ans devant eux. Mais tandis q u ' i l en reste 16 aux ré-
sidents de la banlieue aisée, i l n'en reste que 11 à ceux du bas de la 
v i l l e . Ces derniers sont donc doublement perdants. Non seulement o n t - i l s 
moins de chances de se rendre à 65 ans, mais, de p lus , ceux qui at te ignent 
cet âge v iv ron t cinq ans de moins que les habitants des quart iers favor isés. 
Nous venons de décr i re d'importantes di f férences de mor ta l i té 
par âge, sexe e t classe à Montréal. A long terme, l'ensemble de ces d i s -
pari tés sociales de mor ta l i té auraient des conséquences importantes dans 
la s t ructure d'une population s ta t ionnai re (où fécondité et mor ta l i té sont 
équ i l ib rées, de façon à ce que la croissance s o i t n u l l e ) . En se référant 
au tableau 8, on v o i t par exemple, que les hommes âgés de 65 ans et plus 
seraient presque deux f o i s plus nombreux dans la population s tat ionnai re 
de la Boucle d'Or q u ' i l s ne le seraient dans la population stat ionnaire de 
la Basse-Vil le (17% dans le premier cas, contre 9% dans le second). Par 
176 
Graphique k: 
TAUX DE MORTALITE PAR AGE ET SEXE 
DANS LES ZONES 1 (BOUCLE D'OR) ET 5 (CENTRE-SUD), 
MONTREAL; 1975-1977 
Tableau 7 
Probabilité de survie de la naissance 5 65 ans et espérance de vie 5 65 ans, 
par sexe, par zone de résidence, Montréal, 1975-1977 
Zone 
1 Boucle d'Or 
2 Nord e t Ouest 
' 3 Mi l ieu 
4 Péri-Sud 
5 Centre-Sud 
4 et 5 Basse-Vil le 










i t é de survie (%) 















Espérance de vie 
























a : Les deux tables de mortalité réunies. 
Tableau 8 
Distribution procentuelle des personnes dans la population stationnairea, par grand groupe d'âges 
et par sexe, selon les tables de mortalité par zone de résidence, Montréal, 1975-1977 
Zone 
1 Boucle d'Or 
2 Nord e t Ouest 
3 Mi l ieu 
4 Péri-Sud 
5 Centre-Sud 
4 et 5 Basse-Vil le 







































à" 64 ans 















65 ans e t 
































a: En faisant l'hypothèse que le nombre de naissances par sexe est égal, et que les taux de 
fécondité et de mortalité sont équil ibrés, de façon à ce que la croissance soit nulle. 
b: Les deux tables de mortalité réunies. 
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contre, i l y aura i t une proport ion légèrement supérieure d'enfants de 
moins de 15 ans dans les quart iers pauvres que dans les quart iers riches 
(22% contre 19%, les deux sexes réun is) . 
Conclusion 
Les inégal i tés de mor ta l i té s'expriment de maintes façons. 
Elles se voient en termes de durée de v i e , de mor ta l i té i n f a n t i l e , de sur-
mor ta l i té masculine, de p robab i l i té de survie e t d'espérance de vie aux 
ages avancés. Elles inf luencent aussi la s t ructure des populations par 
âge e t par sexe. 
Dans l a v ie aussi , les inégal i tés sociales sont omniprésentes. 
El les s'expriment en termes de d ispar i tés de revenu, d 'éducat ion, d'em-
p l o i , de logement, d'environnement, de sécur i té , de santé, et ainsi de 
su i t e . 
Les facteurs r e l i a n t les inégal i tés dans la v ie aux inégal i tés 
devant la mort ne sont pas toujours bien compris. Néanmoins, i l est é v i -
dent q u ' i l n'y aura pas d 'éga l i té de chances dans la vie tant q u ' i l n'y 
aura pas d 'éga l i t é de chances devant l a mort. 
Annexe A 
Nombre de dëcës par ViIIe5 selon les bandes de données démographiques de la v i l l e de Montréal, 
et selon les catalogues de l 'é ta t c i v i l , de Statistique Canada, I le de Montréal 1975-1977 
Endroit 
Vi l le de Montréal 













He de Montréal 









! 1 112 




















: 2 241 
1 578 
45 641 


















De f in i t i on des cinq zones en termes de quart iers 
(e t arrondissements) de p lan i f i ca t i on 
Zone 
1 Boucle d'Or 
2 Nord e t Ouest 




Westmount, Outremont, Mont-Royal, Côte-Saint-Luc, 
Hampstead, Montréal-Ouest. 
LaSaIIe, Saint-Laurent, Saint-Léonard, Anjou, 
les arrondissements Ahuntsic et Côte-des-Neiges 
au complet, les quart iers Sainte-Lucie e t Gabriel 
Sagard (dans Saint-Michel) , Parc Extension et 
Parc Jarry (dans V i l l e r a y ) , Mar ie-Victor in (dans 
Rosemont), Louis Riel (dans Merc ier) , Loyola e t 
Saint-Antoine (dans Notre-Dame-de-Grâce), e t le 
quartier/arrondissement Riv ière-des-Pra i r ies. 
Verdun, Montréal-Nord, les quart iers René Goupil 
e t François Perraul t (dans Saint -Michel ) , Crëma-
z i e , Saint-Edouard et Père Marquette (dans V i l l e -
r a y ) , Louis Hébert, Etienne Desmarteau, Vieux-
Rosemont e t de la Pet i te Côte (dans Rosemont), 
Dupëré, Té t r eau l t v i l l e e t Longue-Pointe(dans Mer-
c i e r ) , Lor imier , Parc Laurier e t Mile-End (dans 
Plateau Mont-Royal), Saint-André (dans Centre), 
Upper Lachine (dans Notre-Dame-de-Grace), Côte-
Saint-Paul e t V i l l e Emard (dans Sud-Ouest). 
Beaurivage e t Guybourg (dans Merc ier) , Hochelaga, 
Maisonneuve et Préfontaine (dans Sud-Est), Parc 
Lafontaine et Saint-Louis (dans Plateau Mont-
Royal), Centre-Vi l le (dans Centre), Pointe-Saint-
Charles e t Saint-Henri (dans Sud-Ouest). 
Sainte-Marie (dans Sud-Est), Saint-Jacques (dans 
Centre), V i l le -Mar ie (dans Centre), la Pet i te 
Bourgogne (dans Sud-Ouest). 
Annexe C 
Espérance de vie â la naissance e t à 65 ans: moyenne et erreur-type (entre parenthèses), 
par zone de résidence, Montréal, 1975-1977 
Zone 
1 Boucle d'Or 




4 et 5 Basse-Ville 
1 à 5 Centre-île 
A la naissance 














! 76,3 (0,09) 



















Note: La di f férence en espérance de vie entre quar t ie rs avoisinants sur l ' éche l l e sociale 
est toujours s i gn i f i ca t i ve à 99%, sauf dans le cas des femmes de 65 ans des zones 4 
e t 5, où la di f férence n 'est s i g n i f i c a t i v e qu!en-dessous de 90%. 
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